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Veis le soir, la mùoisson finie, le père de famille lia la
première gerbe, et, fidèle à la pieuse coutume de son pays:

- Elle appartient à Dieu, s'écria-t-il: va, mon Yvon,
la déposer dans la chapelle de sainte Anne.

L'enfant partit. Arrivé par un détour à l'oratoire
rustique, il y déposa la gerbe et s'attarda quelque temps

à prier.
Quand il revint, spectacle horrible! le champ mois-

sonné ressemblait à un champ de carnage; sur les épis
couverts de sang, les siens gisaient massacrés, massacrés
traltreusement par les Iroquois de l'autre rive du Beuve,
les.nis des Anglais.

Pauvre Canada!
Prisonnier des sauvages, puis racheté et élevé par les

missionnaires, il fut pour eux un auxiliaire utile, et, de-
venu aussi fort qu'il était brave, il eut l'honneur de les
défendre et parfois de les sauver.

C'est la Compagnie de Jésus qui a~donné au Canada
ses premiers missionnaires. Leur apostolat fut admirable
et lenr héroïsme dans les épreuves se montra toujours à

la-hauteur de leur zèle. Aussi les noms des Brébeùf, des
Jogue,- des. Mercier, des Lallemant et de bien d'autres
restent-ils attachés d'une manière intime à l'histoire du
peuple vaillant dont ils ont été les vrais créateurs.

(A suivre.)

Vie de la Vénérable Mère Marie de lIncarnation
Religieuse Ursuline, Fondatrice du mo-

nastère de Québec.,

(Suite)~.
Ou,comprend que Dieu n'ait pas voulu laisser dans

le monde et livrer pour tolite sa vie à des travaux maté-


